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SCWJTM oe B»uorr»oe 
Candidat répmblieitin 

EBONDUEL 
Conseiller Général du Nord 

CONVOCATION 
Les membres 4a Congrès républicain 

qui a adopte la condidature FI. Bonduel 
sjwt convoqués pour mercredi. » t ru iu 
h w m «4 «tannin, an siège du Cerctê 
emtrtttrépulAiGrttn prooressitte, 37 bis, 
Bre des Bouchers, à Lilte. 

et de la flûte de paon, oh n'a jamais rien ' nions «t qui aspire & 
vo d'aussi varié. | stes d* 

4e diverses r e n i o n s publi- i m n i 
lues , nom avons rendu hommage4 l'in- v . RemtHto, rmndidat Wpubiicmn Ubétm naamnesaisti siteiigiate 
Ulliflencfi de M. J Danaette, à so» habi-1 C s*t trop fort t tes<r*i feat parste «e <ten- * f ^ — ' • T ^ " ? ' ~ * 4 

letê e U e a dextérité rnarveJHrase poar \e t i c 'aère i * * * * . - 4 • * - • «meee* «sary . 7 7 > ~ *» * t J T T 

iiat 
REPUBLICAIN 

Nous rappelons que la rûunion 
du Congre? Sénatorial républicain 
*ura lieu anjourd hui 6 Juin, à 
feux heures, dans U sali" du 
Conservatoire, à Lille. 

b Hil-Ortt 
LA période électorale est fertile en sur

prise. 
D u lettres nous arrivent de partout, 

non* faisant connaître les procédés... 
anéricains dae naasoUiatsa panr pradoiM 
• > mon verneot d opinion. 

Malheureusement le vent souffle do 
mauvais col»' peur M. J. ïbnsette . 

Pendant qtrfl fait appel 4 la discipline 
réactionnaire eu se tournant vers le can
ton de QuesQoy, l'écho du canton de La 
Bttsaée lui répond : Gomment as-tu traité 
la famille des ttotours r 

Pendant qu'il se tourne vers les culti
vateurs de la Bassée, en leur promettant 
le Pérou, l^écho de Qoesney-sur-Deule lui 
répond : 

Tu ne peux rien. La République te 
considère comme un ennemi, tu es sus-
•net aux pouvoirs publics, suspect aux 
fonctionnaires, suspect aux instituteurs, 
suspect aux cultivateurs et aux ouvriers 
suspect à tous ceux qui ont besoin d'avoir 
pour représentant, un homme ayant au
près du Gouvernement l'influence que 
donnent les services rendus, la commu
nauté d'idées, la vision vers le même 
idéal de liberté. 

• Et l'écho du canton de Qnesnoy ajoute: 
< — Ton impuissance momie tue dans 
l'œuf ton ambition. —Puisque tu ne peux 
rien pour noua — et lu le sais bien, — 
reste donc chez toi ! Ce sera parfait pour 
tous. 

Et M. Jules Dansette attristé se tourne 
alors vers le canton d'Armentlères. 

C'est 14 qu'est sou vrai champ de ba
taille. C'est là que s'exerce le mieux l'ac
tion de ses écas et colle de son bagout. 

C'est aux ouvriers qu'il fait appel. 
Il les accable de promesses variées et 

anl, par leurs couleurs multiples, sem
blent sortir de la boite de Prêtée. 

Aux uns, il crie : Je suis libéral l 
Aux autres, il d i t : Je suis conserva

teur! 
A un autre groupe, il murmure : Je suis 

• lançait 
Kl pour appuyer d'une forte aclama-

lion cette trilogie roublarde, il glapit 
d'nne voix retentissante : Vive la Répu
blique 1 

C'est curieux, original, et c'est inat
tendu. 

Car, remarquez-le bleu, c'est comme 
KÉPHir-n'ÀiN que M. Dansette se présente. 

Lui, qui a toujours et en toute circons
tance combattu fa République et le gou
vernement ; 

Lui qui passait, hier encore, pour un 
des militants dn parti clérical, le voici 
maintenant pK-t à crier tont ce que l'on 
veufVa, selon les besoins de sa candida
ture. 

Ce n'est pas un homme, c'est un caout
chouc. 11 se dilate et se rétrécit i volonté. 
É plante du tabac à Comines, fabrique de 
la margarine à Saiughin. se fart industriel 
4 Ai mentit*-res et nouvelle pieuvre de 
l'uni versai ité,étend ses tentacules sur tous 
les commerces, sur toutes les industries, 
•ur tous les intérêts ! 
* Quel dommage une la 4e riroonscription 
tr>Tt pas un port de mer parmi sse com
munes Inmortantts, Dansette serait Ithrs-
ôebangiste tel e t protectionniste à six kllo-

Depuis rhomme-orchestre qui jouait 
en m£me temps du triangle, de la grosse-
et isse, de* cymbales, dn chapeau chinois 

ment, le seul 
candidature, avait un semblant de poids 
aux yeux du suffrage universel, la démo
cratie française serait bien malade,' 

E. LAGRILUERE-BeAUCLEBC. 

LELECTION 

Lettre d'un Électeur 
Monsieur le Rédacteur, 

J'ai profité du congé de la PenlectVe pour 
passer 48 heerae 4 M S mon village situé dans 
la 4s c'rftimwrtptto» de LUI*, 

— Je l'ai quitté désolé et profondément 
Écœuré da ca que fat va et *ppria. 

1- M. Dansette et tes courtiers éle- toranx 
ont poussé ta corruption électorale A tel 
point que ai 4e semb'ables rr.eeus réussis -
tant 4 aa développer chez nous, c'en est tait 
4a «iflriga aniverael et lus millionnaires 
eestf* pourront devenir candidats, Beaveriae 
dans las CBIMMU, argeot «t cadeaux aux. ta-
milles, sont 14 des petits moyens. C<> qui est 
plus grava, C'est la nombre de porteurs de 
journaux et 4e bsntetrns, 12 4 15 dans 1< 
petits village*, qui sont autant 4a voi* aehe-
tèta et ne manquant p u d'entraîner 4 leur 
suite pareata et amie. Dans Ue eomsaims* 
oi't M. Bonduel a un porteur, M. Dansette a* 
a iZ> qu'il pale doublé, «te, etc. 

Mata il y a une loi pour réprimer cas abusa* 
je ne vois pas pourquoi les gardes-champêtres 

lea gendarme» «e s'occupent paed* U falae 
une Ua août chargée 4a taire 
tube* lois. La 

à pieds teinte sor la tète de son j*male pris te parole quepoer resteer enter.. 
11 * IViS, eu OMépttrwoomreURéembMws* * « ! « * • • 

Uosa rèpubbeainaa. 
Savea-vow poaaqmt, «laetenra 4a ta 4-

dreosaeripUet. at voie ptCli ••ftiam—I, 
électeur» du aantoa 4e La Baaaéa, ai a*e*A 
rit*, parée qufi a tastfoure eu poaw rapeéiet 
tacts des IneapaUea eu dee ifci Muiissiiaa. l<tTlpatiljai.a'eat 

i MNiMHti " " - -"- --•—»-— Mw.vaaB;aMpaac. 

ami Hasmldw Retsurs, au'U 
fessawjsce psar t4ie é e enie. 

Nous nous ss iumss se 
d'admiration pour 1'berame 
de l'œil droit engageait les onvrlers 4 v«-
nir a Ini, pendant que du gauche, U lan
çait unstwClade aaaaesixue aux cultivateurs 
a qui il prosMUait. . . tout ce qu'il ne 
pouvait pas donner-

Mais cette jsKtiee rsnduo aux talents 
ira peu . . aerobstiqusB ds M. Jutes Dan
sette, nous sommes bien obligés ds recon
naître que sa candidature est une vérita
ble fumisterie. 

Comme présent, il se recommande de 
M. des Itotoura. C'est bien slnguJiei 

Comme passé, il se recommande de 
l'avenir. C s s t àùen siéaneice. 

H. des Rotours qui a été roulé par 
ami Dansette avec une maestria inc 
parable, lui a jeté au premier tour de 
scrutin, M. Derousseaux dans les jam 
M . 

11. Dérousseastx a obtenu trois mille 
voix, c'est-à-dire trois mille camouflets à 
l'adresse de M. J. Dansette. 

Le candidat réactionnaire qui 
de rancane se tourne vers les trois mille 
< Dérousseaulistes » et leur dit la joue m 
peu rouge, mais avec un aimable sourire 

—11 y a maldonne. Je compte sur vous 
au second tour de scrutin. 

Comme pirouette c'est tout i fait réussi, 
Louis XII, qui pratiquait largement l'ou
bli des injures.ti'aur&it pas trouvé celle-là, 

Reste a savoir si les électeurs de M. 
Derousseaux reconnaîtront, avec la naï
veté que M. Dansette leur suppose, qu'Us 
se sont trompes. 

Eh bien i Nous n'avons pas du suffrage 
universel l'optoion qu'eu a M. Dansette 
et nous ne croyons pas que ceox qui l'ont 
flagellé hier viendront demain, humbles 
et repentants, lui demander pardon, en 
déposant dans l'urne un bulletin à son 
nom. 

Usant aux ouvriers, nous nous deman
dons si vraiment U. Jules Dansette s'en 
soucie autant qu'il le proclame depuis 
l'ouverture de la période électorale. 

Nous savons bien qu'il raconte dans 
ses discours de cabarets et même autre 
part, que la classe des prolétaires est 
l'objet de sou incessante sollicitude et de 
ses préoccupations diurnes et nocturnes-

Mais ce sont là boniments de candidat 
qui ne s'appuient sur rien e t qui ne se 
justifient par aucun service rendu. 

M. Jules Dansette aurait-il dans sa 
poche la panacée universelle qu'il man
querait d autorité pour faire valoir sa 
marchandise. 

Il veut tont faire, mais jusqu'alors il 
n'a rien fait. 

Il déchire vouloir s'intéresser indistinc 
tement à tout le monde, ce qui équivaut 4 
dire qu'il ne pourra s'intéresser 4 per
sonne. 

U a de plu?,le défauteipital d'être neuf 
la vie politique et de n'avoir pas plasde 

droits à représenter la 4e circonscription 
de Lille que le dernier des électeurs. 

Il est riche , il est vrai, mais nous 

£=jê£ iJSSEi 

MËBiïm 
aavex-voats pourvue! M. Daesiats, r#oe*»ess-
notre enddi-ci. eherene à veea ireaaner a*i<0J1, inVitt meiiitu.. - . 
s'intitule candidat républicain î CTeat «**»' a e n e a t «es» beau eanrtewat, * 
eaitbtonque ail se 4hwlt caadlae* réaetie*- '°'Rmn •«•»'* vavmeaa fcewiawia, àtfaeaeat 4a 
nain, voua ne manqueriez pas, avec vote* 
bon sens ordinaire da loi dire : Mais M. Dax-
acUa. al voua êtes réactionnaire, ai voua lot ; A.prô» le banque, a an lieu u n sotetf 4e 
taz coatre te gouvernement de la République, qala au Grand Tbfûlre. Ottesoirte a 
vous ua pourrez rien taire ni rien obtenir on grand soccés. 
pour nous. Tous gâteriez bu meUlenrea eau x Lepféatdem est erri?é 4 10 h. Ifi et reparti 
ses, ai vans &Uaz appelé 4 les soutenir auprès 

i pairie (m»<jmim-
Le «fenoera du praaieeatt est i 

Aprél le baoquit, a i 

du gOBvarn*! combatter, 

vous at les réservera toutes pour 
saura et ses partisans. 

Electeur* de 1s 4e circonscription, voQ4 te 
langage que vous devez tan r su réaction
naire Dansette. Prenez y garda, les promes 
ses de as candidat at da aee acolytes ne sont 
pas aérieuaas, les dUtrfbatloaa de enopaa et 
de piéaea d'argent et da flatteries ne dureront 
que peudant U période électorale, tandis opaa 
lea bienfatta de l'administration dans une 
région sa font sentir longtemps et soovant 
louioora. Compares je canton de ta Ratiée 
ti déshérité et ti mal représenté djepuU 
lOHgttmpt. où deua communes tar onze 
poiiiident te chtmxn de fer, compares et 
contai* KNc ceux gui depuis 25 ans om 
confié tcurs intérêt d des partisans du gou
vernement actuel et dont toutes les commu
nes os presque tentes possèdent une vote 
ferrée et tons tes autres avantages matériel!, 

et je que 
& voter pour M. B^ndael qui s'est tant 

ïftcnfljé depuis 1 j IQI aux intérêts du canton 
de Quesnoy, qui accueillie et défend avec te 
même dévouemsat tea demandes de tout 
électeurs. 

Avec an 41m comme lui mms nennte onmn-
ter sur des araétiorations, sur Ses reforrsea, 
aur une défense uii.e et constante da vos inté
rêts. 

Avec M. DaaseKe. te bonne volonté de 
votre représentant serait toujours et néoaa-
sairemeat Impuissante, le gouvernement 

yant paa da faveurs i accorder 4 ses enne
mie. 

Je dit toutes eaa chose* dans l'Intérêt de 
,6s concitoyens et ri je vous réclame, M. le 

rédacteur, l'insertion 4e cette lettre dans vo-
mablejournal.ceet que je crois qu'alla 

donne d'utiles indiestions et met au jour te 
vérité. 

Vive la République i 
Vive Florent Bonduel I 

Un habitant du canton 
de La Bassée. 

B E C T I i l C A T I O W 
Usas ta téjnior tenue aemedi damier i Honpli 

es noir» correspondant a fait dire * M. Deaalni 
nepnaae dans laquelle il était question de U 
haute pègre cléricale ». 
al. Deaam^ noua pria de décUm qu'il s a te* ndit de semblable e 

erreur de ta part de celui qui r. 
" -rendu de U reurron."-

é pronoecte par parsi 
compte-rendu de U réunion.Cette phrase n'a d'eil-

N O S 

DEPECHES 
i-iégraphique et téiéphanij:; 

lea pile pour cela, et sl l n'y prend «uaads» 
ces fon:rtMrnair*B ea«-meua*a sarosrt -ananadt 
attelais ptft le nral da te rortnptkm ; . 

2- Ce qui nfmteptus inMgn*, M •soaa'laa 
affiches manaongéree de M, Dansette. Un 
homme qui n'a pas te courage de sas opt I 

paris, 4 juin. — M. Félis-Fsurs » quitté, é 
sept heures du matin Périgueoi, es tendant 
a Bordeaux. 

Il est arrive à neuf hêtres du mstln 1 Ber
gerac d'où après les réceptions il est reparti 
pour I i bonne»'. 

Le départ de cette dernière ville poar Bw-
daaux s ea Heu sur un batesu. 

Le P r é s e n t «at arrivé an chef-lieu i cinq 
heurts et Isa réeept oas ont aussitôt com-

Le soir au banauet, M. Félix Faure, répon
dant au toast ris maire, s prononcé le 41a-
cours entrant : 

• I,ni»gez-mol •oat exprimer tria simplement 
mi reonaaiMilaceda l'ieriU ion eue m'ont adrea-
ŝ e le Conaeil (ténéral de U Gironde el 1* murieU 
paUta de BorJuaox. l'Ile 

''".:.'- ',i»ï« 

&gm£?sm nettoyons. 

r .Krei i fortaa, de* Iniliafa-na tu 
initU paix et dont la liberté, 
Ella set la ctU esienlietleSHUt républicaia* é 

Hrmet'e ne demeereétr—aér* u a s t Ses préocen-
Pitions de l'neir* priaeole. maie qui s'attend e«e 
de tuera et de la raie ua. le déMloppemnnt m -
duel de le prospérité matérielle «4 de bton-étra 
storeL 

Cea auatssenrt;, Msaelear le maire, sent eaux a* 
tout lea Frençaià. I a Franc*. .)<*• l'on affaeta au-
rola de dire ii dlTtaéa. aa> au eoaRrafre fortement 
aaie èaae as* tetèrste, aasa sa* easvseaeae, eee 
taadanrea résotemaat seasnatea à la Bés^tslem. 

EUe veut ta liberté peur HD trsvsil. ta aéeeriU 
poir «oo aaavtaa, la ligaité as éessas somme au 
dehors. 

t briUammsnt iilomtuéa. 

L'EXPEDITION 
DE M A D A G A S C A R 

Parte, 4 juin, — Voici le texte d'un Use-
te anarra an dans 4a ntejansm 

« Le eéeiial «eanmedeart en enef ses parCt 
p9nr suivre tes eperetious d'à vaut-gare*. La 
chef d'état-major at tea directeurs part ront 
m*rcr*4i evac la treiateme canonnière. 

> La 3a brlnade occupe te 1 gaa des 
nlesttena «t eanpa te •nanhe nss non 
directeur «te aarvâoe de l'arii énŝ emran reste 4 
Majunga. 

» Vêtit saniutre de la garnitoa de Tanta-
tsxe laisaant é dés rar, il aa a néessantra da 
la ralever par des homme* valides. * 

Londres. 4 juin. — Le Moming Post pn 
bli* une lettre de *es eertaapoMUut à Tana 
narive qui déclare que l'expédition ee tarssi-
nera par nue défaite écrasante des Hovaa, 
bien que ceux-ci aient des mnnitiona, 
million de cartouches et 200 chargea de eu 

Le Congrès ries mineurs 
Paris, 4 jute. - U Congrès des saineun, 

dans sa « 4 M M de ce mette, après êtes s is 
coora 4a MU. fVwtaiaenejax et Lantenete), 
sfaotA un* motion d* sf. Lesmudlo tendant 
à organiwr une entente iaUrnstlosale des 

pour empêcher Is eurproduitton an 

Lawy, tendant i U réglementation de te 
production minière suivant 1 s besoins de la 
consommation. Il demanda su congrès de 

qui serait chargée 
rapport sur ce pio'at.La pro-

rapprté à l'ordre. 
Le discours term DA, M. Picard 

dit que son interruption avait pour bat de 
proposer une méthode de délibération plu 
expéditivn qse celle employée. 

Ce projet est renvoyé à la commission. 
at. Mteller (allemand), a euauite te parole. 

Il fait une critique du projet Lewy, qu'il 

Le général afteoannl, mioteura 4s te 
praaw *n*nrta te pose 
Suant. Uvansnste saeq 
qnlentete snsje te •tene* *> 
tractée aur les ctampa ne betaltte. L'ItahV 
dtt-H. n'oublie pas et n'oobU.ra jaaxste te «è 
nérausa nation tranpsise qui * ;até •<• vn-
•aureux batailiona 4a lnettra edw des Alpes 
sasar lanir en «an* uns IteJiana. 

al 1.1 m mm an seunsneHnn smhat 
è te FrsSMM et èsa «afrtesrte snnèe. Le ge-
néTaldeTaalynssnt répond dans nue fcrU-
lutetilaeutMaqullaoruurTeanMtes ientt-
m w u fxatarnala qui axisteut antn le* éanu 
pays sent nés dan* le, testesaU* cù l'on i 
c Jtnbattn an commun pour une grande eue** 

rteta, tenanèste Masatets eu — i ri 
patr oUqus sont lea tonnes sont tr&s asvaps-
rbtdiM* * te Franc*. La route a applaudi frè 
Buaurnassant os discoure. 

D'antres orateur* parlant aocottr. Ce aoat 
te osneral Jnngnu nom noi'Usten taties, qui 
aJÉrow qu'antM te* Itena du «w« . t e Franna 
et ntsme eteteunt IHa mets* pur eue tetèrste 
esntnkesntenx, M. Cmateren, oananl nèneanâ de 
Frênes, M. Gondrsnè, pissinsnt 4e I* Chaan-

Incident de frontière 
Saint-Dtè, 4 juta. — Hier, un donanier a 

lemand, qui avait pénétré sur le territoti 
français en armes, fit une station dans u 
débit d* Raoo-sur-Pleine où pluateura jaune 
gêna te livrèrent k dee plaisanteries 4 son 

Furieux, le donanier èprnte aa carabine, 
mats H fut bientôt désarmé et dut repasser 
l s front]' re enns son fusil. 

Nouvel1 es Étrangères 

U Monument de llac-lîahon 
A *v lA(a: \TA 

HafMute, \ juin. — C'est aujourd'hui que 
4eit être inaognré è Magenta le monument 
élevé an maréchal de Mac-Mahon. 

La petite ville de Magenta est superbement 
décorée de feu l^ges et pvro *4* de drapeaux 
La monument M'élève sur la place, 4 une 
quanlsine de mètres de la crypte où reposent 
lès restes des soldats tués da< a le jarJlo pu
blic, à celé (*e l'église, a l'endroit même où 
l'èUt-maior de noire armé* se tenait pendant 
la bataille. 

La statue est > 
cul a donné une 
otent très i.r-re 
sente sans l'altitude du chef « 
combattants lesdern ersordresquidéclde-ont 
te victoire. 

Sur le piédestal, on lit cette Inscription : 
A i'mareacallo Mac-Mahon, duc d* Ma-
Mansnts, 4 jute. — La train apèetelest ar 

ivè van en* heure. \ ie gare, le maire, M. 
troeoa, eatonré des autorités locales st |d* 

nombreux offle er», reçoit te miasiou mil) 
taire française, qui est accompagne* par le-
généraux Mocenni, mlniitre de la guerre ita
lien ; Bava, Beeesria, lapréêt, te 

os et drapeeex rend tea hnuiunr*. Le tnt» 
iqn* jon* l'hymae royal. Ijoraqae te miasisn 

sert de te gara, sas feule nombreuse > nie* 
respaetsausement te général de VaoJgrenasl, 
Qustqsea persoussa ertent : Vive ta Franes! 
Le sortéfs monte en vottnre et m rend aa 
monuansnt da Magante, e4 l'attertist pre-
steurs militer* 4a personnsa. A aen arrive* 
devant la aaonument, 1* eertag* est saine par 

te nassun* luente. Il s* send enanlte 4 l'oa-
nnnire nenr si ateler ne sarsio* of tenue pur i-
snsè ate Msgsnèe La nSillsa m i j i l s w 

teat*ta*.UIunta*qq4M4JH«naer* at crie: 
•vlvaUFrnamsf 

La aanriene team H Marseillais: Ls eapl 
tate* 4* HMltanon est sains, peteunaanaen 

ntenanane» M. aarsnea, nr*u4 te naaaanr te 
anente; il isVsmi <«mnan pesants en frao 
çnla au général 4e r" 

l snis^mniHe*. içs ntt 
its de raconnaisasue*. 
tarnstna en criant : vr velaFran 

i re. L* c4r*nannte set terminée mal* la 

aesésoèw 
Le mslr mstre de Magente offre 4 smiavUé* nés 

ranrstehlssemente date se sunerba vtMa. 
Le général de Vaulgrenant qui a reçu b 

grand cordon do Saints Maurice et Lazare i 
adressé un télégramme un premier aide-de-
eamp dn roi. 

Milan, 4Jaio. — Le général de Velgrenaat 
a adressé 4 la maréchale de Mao-Manon, te 
téesnramma suivant : * Cérémonie été très 
balte et tenanante, nom marècnel a été di 
rnieanet a en ai é.» 

Le général de Vaubjrenaat a revu en s*V 
pesas a *a dspeone en proaater *iu*-d«-c*mp 
du roi, la tèUgramm* setvaut : . Jntcoua-
muniqné votre gracteaaa dépèche su roi. Se 
Mawsté von* ramweia d* vos aentimeoU et 
••ttréa heureuse de vous avoir donné 1** 
marqua* de aa baat* bieaveil laaoe, an ee jour 
dont le souvenir glorieux pour teFr*naa*t 

i brave armée réitéra Ineffaçable daas tea 
-jure da tous le* Ttarisns.» 
Après le lunch cbei le maire d* Magante, 

la nuasion f raaçai sa, accempagnèe da minu
tie 4e la g«rra et des officiers italiens, a vi
sité la ebamp de bataille at «et .-acuité re
tournée è Milan, saluée par des cite d* vive 
la Fiance, vire l'Italie 1 

MM. 
DtdUr BenrJotr, aoui-cberdes 

La délégation da la Chambrai 
«uita, eomprenant qo us* aepntéa 

rmi teaquoia MM. Barodat, 
irrien. Puis marchait tegraussatree e 

de* repréaautant* de la ville de Liste et i 
départ f ment du Nord : 

MM. Girard, Maxime Laoomte, d* ManSst» 
(M. Trratram, empêché par te naatedm ne 

Un Drame à Madrid 
Madrid, 4 jute. — Le commandent da ré 
rve PrimiUvo Ctarijo, dont les antécédents 
.isseut è désirer, a pénrtr* è midi dans lea 

bureaux du capita ne général Primo Rivera 
et lui a tiré deux coupe de revolver. 

Les bslles pénétrèrent tou'es deux sous le 
sein gauche. 

L'état du bteaaé eat presque désespéré. 
Les verrions lea plas contradictoires cir

culent sur te motif de l'attentat. 
On raconte, néanmoins, aaaez couramment 

que te général Primo-FUtera, étant inapee-
teur général de l'Infanterie an m nistére de 
la guerre, reçut la via te d'une deme frao-
<•* se qui lui demanda si ie capitaine Clarilo 
était marié. 

• pris des renseigne-

lui avait demandé sa 
main au se disant garçon; mata, ayant da* 
aoupçone, alla avait voulu s'enquérir. 

Depuis lot-*, te capitaine Clavtjo n'était plus 
reçu dans la maison de la dama françaiae. 
On croit qu'à te suite de e«t incident, te capi
taine aura vonlu se vuugar. 

que le conseil de guerre ae 

Ipsassioif d'ui Député iUliea 
Rumini, 4 juin. — Cette nuit, vers m au 

M. Louis Farrsr'r, ex aons-aecrétaire d'Etat 
eux affaires étrangère*, rentrait chez lot en 
compagnie d'un ami, lorsque dea Individus 
prorcréient dea paroles bteaaantes 4 son 

M. Ferrari s'approcha dn groape et reçut 
i coup de feu. Le dépoté a été bleuté 

Echos et Nouvelles 
n mande d'Athénsi qi'on Oeee d'AlexSUdrl*, 
M. Areref, * offert nn demi-million d* sttMU» 

H pour la mliarattoa a* l'asema Stoét, à l*ee. 
•aa d** jem olrmptqaa*. 

A Bi]port(Eïatt-Uata), ««Beat r» 
«s aeeratams pirrèteeMo*. aei 

, trsnaport >nt an taadam 30 Toransnea, 
Se 1» swessatr** • rboar*. 

._ _ sur****] asmasnvt 
-*n Aoflth 
jms u>**a i 

QloJinalr* a- eirfftast afjW ssx 9 telHiai 
f j ,-**-*••** dé*td* de atenep*«iar te 111[snjs 4e 

OBSEQUES 
MPIERRElEfiBAM 
i-, WÊUM. t pua. H >iiteisnnannnj 
• M M 

S ^ 

Seydoux. préaidant du i 
Nord ; Craeva, ilsntenr 
Chamart. bâtonnier d*e i 
atessesteienneièter, e 

Un nutetlten da l 
que et dmp*snt, « 
colonel du régiment, rendait les 

s gnerre, pari 
isateietrednae 

Lover, Le (iavriaa, de Btouia:ei&bêrt, L*c*Rt, 
dépotés; 

M. 1* général da France, oommandantèl 
1er corpi d'armée; 

MM. Dastonvitla,vlcaq>rèsklent da tribu 
d* LUI* ; Labbe, juge. 

M. Fancbaur, représmUnt da la Ch r" 
de commerce de Lile; La deJègniteneu 
rsnu de L'Ile; MM. Testslin «t Reuffet : 
Caaati, conaailter è la Cour da Paria, a 
conseiller municipal da Lille ; M. Eloir, l 
MdMit ae te Société dea Aneiesn Otft . 
l'Armée 4n Nord; Oraansl,sènatear,* 
honoraire d* te Faculté de Lite; Meseai 
déléerué da Conseil muntclpul ee Tentanm 
Wfrls, p*intn ; Cordonnier, sculpteur, i 
teur du monument Testelin. 

Grolet, vice-président de ls Compagnie i 
Chemins de fer du Nord; Obry, i»«é* air 
chef des Ponte et C lauasèea, anc «a dis 

nr de l'inaUtut iadustrtel. 
Dans l'immenee eortèpe qui suivait, 
ôus remarqué MM. de Mahy ' " 

v<ce-prékident de ls Chambra a< 
t loquet, Cocstsns. Peytral, M Ilot, R 
Cncliery. Dem&Ie, Devèi, Faliièrea, sènsl 

usminietrae; Iaambart, Thomae», 
xarolll, Maenreur, L'on Say, Cochary 
Lacomba, ËrneetCarnot, dép 

MM. Poubelle, préfet de: 
préfet de police ; 

MM. Nej— ' 

aasa, et Léptsas) . 

d* Pars* ; 
ministre d* Bolivie, et Benjamin Coastan 
de l'Inatilut ; contre amiral Canbet ; Cals as 
d recteur dea ooolribut on* iediraot** ; Lsejl 
Dayrolle, souvgonverueur de te banque en -
Fr:inee ; Noblemaira, directeur de ls Contpn-
(rôle P.-L.-M. ; Qrueon, directeur das Bneneus 
è l'exposition de iwoo ; Desaon, président *^ 
tribunal de commerce de la Seine ; 

MM. Appert, président de te seciéM SUB 
Ingèslaurs civil* 4* la Franc* ; D* la GorSU, 
Dav:d DautreasMaet Roachst, chat at *nsn> 
ebefa da eabteet 4a M. Pivrra Legrajad teis-
qu'il était ministr* do eomsseree. 

M. Loato Dapret ; M. Doolete, jantien te> 

L'inhemafl r:s 

rr.ee

